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— Les bureaux de la chancellerie
d'Etat et des préfectures du canton tien-
nent gratuitement à la disposition du
public la Convention additionnelle au
traité de commerce du 23 mai 1881
entre la Suisse et l'empire d'Allemagne,
du 22-24 décembre 1888.

— Tous les créanciers et intéressés à
la masse bénéficiaire de feue Catherine
née Bôglin, veuve de Bertsch , Joseph ,
quand vivait tenancière de l'hôtel Na-
tional , au Locle, où elle est décédée le
12 novembre 1886, sont assignés à pa-
raître à l'audience qui aura lieu à l'hôtel
de ville du Locle, le vendredi 15 février
1889, à 9 heures du matin , pour recevoir
les comptes des syndics, et, cas échéant,
prendre part à la répartition et entendre
prononcer la clôture définitive du béné-
fice d'inventaire.

Extrait de la Feuille officielle
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Brouillard en bas Chaumont et sur le lac

le matin. A midi, yent S.-O. Le ciel se dé-
couvre par moment le soir.

NIVEAU DU I.AC :

Ou 30 janvier (7 heures du m.) : 428 m. 935

PUBLICATIONS COMMUNALES

Commune de Neuchâtel
Le Conseil communal ayant voté une

subvention de fr. 200 en faveur des
jeunes gens de Neuchâtel qui suivront le
cours de viticulture qui s'ouvrira à Au-
vernier dans le courant du mois prochai n,
invite ceux qui désirent partici per à cette
subvention à s'inscrire à la Direction de
Police jusqu 'au 9 février au plus tard.

Neuchâtel , le 29 janvier 1889.
Conseil communal.

Commune ie la Cnaiix-te-Feais
AVIS ADXlicANICIEPfS
La Commune met au concours le poste

de sous-chef de l'usine hydraulique
qu 'elle possède au Champ-du-Moulin.

Traitement annuel fr. 1800.
Entrée dé suite. On exige de bonnes

références et la connaissance des pompes
et turbines.

S'inscrire jusqu 'au 18 février au bureau
des Travaux publics qui donnera tous
les renseignements.

(H. 20 Ch.) Conseil Communal.

Commune de la Chaux-de-Fonds
La Commune met au concours les

postes suivants :
a) Adjoint à la Direction des Travaux

publics ;

b) Chef d'équi pe aux Travau x publics ;
c) Contrôleur des installations de l'eau

et du gaz ;
d) Emp loyé au bureau de l'Assistance;
é) Emp loyé pour les recouvrements de

la Direction des Finances.
S'adresser pour les postes a, J et c à

la Direction des Travaux publics , et
pour les postes d et e au Bureau com-
munal qui fourniront les renseignements
et recevront les inscriptions j usqu 'au 15
février. (H. 21 Ch.)

Conseil communal.

IMMEUBLES A VENDBE

ENCHÈRE D IMHEUBLE
La Société anonyme de la Fabrique

de télégraphes et appareils électriques ,
à Neuchâtel, exposera en vente, par voie
d'enchères publiques , le samedi 9 février
1889, dès les 3 heures de l'après-midi ,
dans la Salle du Conseil d'administration
de la dite fabri que, l'immeuble désigné
comme suit au cadastre de Neuchâtel :

Article mille sept cent douze , plan
folio deux , numéros deux cent trente-six
et deux cent trente-sept, rue des Ter-
reaux, bâtiment et place de 716 mètres
carrés. Limites : Nord , rue des Bercles ;
Est, rue des Terreaux ; Sud, passage des
Greniers; Ouest, rue des Fausses-Brayes.

Subdivisions :
Plan folio 2, N° 236. Rue des Terreaux,

ateliers de 693 m*.
Plan folio 2, N° 237. Rue des Terreaux,

cour de 23 ma.
S'adresser pour visiter l'immeuble et

pour prendre connaissance des conditions
de la vente en l'Etude de M. A.-Ed. Juvet ,
notaire à Neuchâtel.

VENTES PAR VOIE D'ENCHÈRES
On vendra par voie d'enchères publi-

ques, jeudi 31 j anvier 1889, à 2 heures
après midi , maison Lœrsch, rue du Seyon
n° 12, 2mo étage, les meubles et objets ci-
après :

Un lit bois en noyer avec sommier ,
un lavabo marbre , une table à jeu , une
table acajou , un guéridon , 6 chaises,
2 glaces, trois tableaux, 1 petit fourneau ,
1 réchaud , de la batterie de cuisine et
d'autres objets.

Neuchâtel , le 26 janvier 1889.
Greffe de paix.

ANNON CES DE VENT E
On offre à vendre, à des prix raison-

nables :
1 porc pesant 80 kilos ;
1 vache portante pour le mois de mai ;
1 cheval de 7 ans, bon pour la course

et le trait ;
5 chars à échelles ;
1 dito à brecette, sur ressorts;
1 charrue à double versoir ;
1 buttoir ;
1 tonneau à purin ;
1 charrette à deux roues ;
1 brouette à herbe ou à lisier ;
3 jou gs avec coussins ;
Une quantité d'outils dont le détail se-

rait trop long.
S'adresser chez M. Kaufmann , à la

Borcarderi e, Valangin.

FROMAGE
Jeudi prochain , sur la Place du Mar-

ché, on liquidera une quantité de fro-
manges de l'Emmenthal, 1" qua-
lité, à 70 cent, le demi-kilo. Egalement,
environ
2000 kilos de savon de Marseille
lr° qualité, contenant 60 °/0 d'huile
d'olive, par bandés de 4 à 5 kilos, à 65 c.
le kilo. Rabais par quantités. O. L.

OCCASION
A vendre un grand canapé recouvert

de damas vert, bien conservé. S'adres-
ser à C. Stroele, tapissier.

Vient de paraître :

MISCELLANÉES
par Gustave R0USSEL0T.

Volume de 500 pages, fr. 3»50.
Chez tous los libraires, et chez l'au-

teur, à Trey tel , par Bevaix.

A VOnH'PO une jument alezane
VcIllll C de 5 ans, ardente et forte

trotteuse , bien dressée pour selle et voi-
ture. S'adresser à M. Eugène Berthoud ,
à Colombier.

T PPWPRT horticulteur, Ma
J. DJj lmDIl l , kdière 2, a l'honneur
d'annoncer à sa clientèle et au public en
général , qu 'il vient d'établir un dépôt
chez M. Kunzi, confiseur, rue
des Epancheurs.

On y trouvera toujours un joli choix
de plantes à feuillage et à fleurs, et on
pourra également y déposer les com-
mandes de bouquets et couronnes, qui
seront transmises et exécutées prompte-
ment.

REÇU LES

SALAMIS
au magasin QUINCHE

Aire très avantageuse
A remettre pour de suite un

commerce de lainages, laines et
cotons, lingeries, nouveautés,
etc., situé dans le canton. Re-
prise fr. 20,000. Bénéfices an-
nuels assurés : fr. 4000 à 6000.
Excellente clientèle. S'adresser
sous chiffres O. 3720 L., à l'a-
gence de publicité Orell, Fussli
& C, Lausanne.

On trouve également un bel assorti-
ment de

POUSSETTES
à des prix très raisonnables , au

BAZAR NEUCHATELOIS
Fritz VERDAN

RUE DE L'HOPITAL 4.

M™ BIDAUX, SSftj
dames de la ville et des environs qu 'elle
se trouvera à l'Hôtel du Vaisseau , jeudi
et Vendredi , 31 janvier et 1er février , où
elle recevra les commandes qu 'on voudra
bien lui remettre pour tout ce qui con-
cerne sa partie.

Lipidation ensuite de Mie
Le syndic de la masse en faillite de

dame Louise Dulon , épicière à Boudry,
expose en vente toutes les marchandises
du magasin du failli .

Ces marchandises consistant en épi-
cerie, mercerie, etc., d'une valeur de
mille francs environ prix do facture,
seront vendues en bloc , et à des condi-
tions favorables , par le citoyen P.-G.
Gentil , agent d'affaires à Boudry, syndic
de la masse.

Prière d'adresser les offres jusqu'au
2 février prochain au syndic prénommé
qui donnera tous les renseignements dé-
sirables.

Pkroacie-Droperiu A. DARDEL
SEYOIV 4.

Dép ôt des célèbres pastilles Vignier ,
employées avec grand succès pour com-
battre les catarrhes, gri ppes, toux ner-
veuses, irritation de poitrine. — Le paquet
50 centimes.

Au même endroit : Pommade dermo-
phile contre crevasses et gerçures, en
boîtes depuis 10 centimes.

Huile de foie de morue émulsionnée ,
d'après la formule de Scott, contenant
40 % d'huile de morue de 1" choix.

Vins de Tokay, de Marsala , de Malaga ,
de provenance directe et à des prix très
avantageux.

Vin de Quinquina aux trois écorces.
Dermatoli pe solide et liquide, pour

l'entretien de la chaussure.

A vendre ou à échanger contre un
plus grand , un potager n" 11 peu usagé,
avec ses accessoires. S'adr. à M. Jules
Descombes, boulanger, à Valangin.

ĤÉ  ̂ El ix ir
^̂ Œ Stomachique de Mariazell.
î Ŵ iîS^. Excellent remède contre toutes les maladies de l' estomac
ïy^S^MÊ^M et 

sans égal 
contre le manque d'appétit , faiblesse d'estomac, mauvaise

a^-i^JurElS.'̂ ' ''̂  haleine, flatuosités , renvois aigres, coliques , catarrhe stomacal, pituite , for-
PSMfflwlH.'Ia^' mation de la pierre ct de la gravelle , abondance de glaires , jaunisse,
m ' KtvmaSÈ dégoût ct vomissements, mal de tête (s'il provient de l'estomac), crampes
PTr uW I ' Il IIWH» d'estomac, consti pation, indigestion ct excès de boissons , vers, affecti-ans
Kj8jSggë&32ëfy 0- de la rate et du l'oie , hemorrhoïdes (veine hémorrhofdale).
EM!S&3rzZ£&%$ Prix du llncon avec mode d'emploi: Fr. l, flacon double Fr.1.80.irrrrataim .-ri;................. _ Dé fit central . puarnL nZrII1 Schutzengel" C. Braal y à Hrcaiisier

Schutzmarke. (Moravie), Autriche.

Dépôt à NciaclafUel: Pharm. Bourgeois, A. Dardel , E. Jordan; — Bonalry: Pharmacie
Chapuis ; — Snint-Blnise : Pharmacie Zintgraff. — Ponts-Martel : Pharmacie Chapuis.

Dépôt général et expédition pour toute la Suisse: Pharmacie Panl Hartmann ,
a Steckborn.

g NOUVEAUTE PRATIQUE, PRODUIT SUISSE s
 ̂ Toujours une plume et de l'encre sous ggtv
 ̂

la main. j-a

gg HT PORTE-PLUME A RéSERVOIR D-ENCRE g
breveté dans tous les pays (brevet du Dr HOMMEL")

JAMAIS D'ARRÊT !
Même après des mois de non usage on peut écrire immédiatement.

On le trouve dans toutes les bonnes papeteries.
Prix : 4 francs.

JMF° Demandez expressément le PORTE-PLUME à réservoir

Ï.E HSÉTËORS
Brevet du Dr HOMMEL "̂ g

Qu'on ne se laisse pas séduire par d'autres systèmes de construction vieillie et
dont on ne peut pas se servir. (H. 340 Z.)

Cadeau utile pour chacun qui se sert de plume et d'encre.

JOH. KOCH A. CJe, à Aussersihl, Zurich.
A T/-pf|rl -prk une chaise-longue A vendre de suite de la belle

tl ^̂ S t̂  ̂
pierre 

poor maçonnerie
verte de cretonne fond noir . S'adresser à S'adresser chez M. Sérap hin Ardrisio,
C. Strœle, tapissier. Chavannes n" 11, au 2m'.

I 

PAILLE PRESSÉE
de qualité supérieure, par machine
et battage à la main , livre , à des
prix modérés, par wagons com-
plets, (H. 6562)

HENRI WEISMANIV,
Francfort s/Mein.

aa_HEnHBlHmiHiaËlH9Hn^ni^BHiailVBBHBBlaimBiiHHnHaaMaHBnBHiiMBHBVSBlW*aaiiilBBHaH_______________________Bn

BIJOUTERIE ~| ; k
HORLOGERIE Ancienne Maison

ORFÈVRERIE JEANJAQUET k Gis.
Beau choil dans tons les genres Fondée en 1833

-4L. J O B I N
Sia.c c ose BUT

Maison dn Grand Hôtel dn Lac
1 NEUCHATEL
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Une jeune tille pouvan t donner de
bons certificats cherche une place
comme demoiselle de magasin ou femme
de chambre. — A la même adresse , on
demande de l'ouvrage concernant la cou-
ture , en journée ou à la maison. S'adr.
aux Parcs n° 35.

IN PÉCHEUR
connaissant à foud son métier , ot d'une
parfaite honnêteté (condition indispen-
sable), pourrait trouver uno position
avantageuse.

Ecrire: M. G. 77, poste restante, à
Chez-le Bart (canton de Neuchâtel).

On cherche une place d'assujettie
tailleuse pour une jeune fille bien élevée,
qui vient de faire son apprentissage , et a
ensuite travaillé quel ques mois comme
assujettie chez une des bonnes railleuses
de Bâle. Prière de s'adresser au magasin
de tap isserie rue du Château n° 4, Neu -
châtel.

On demande, pour de suite, un ouvrier
ou une ouvrière nikeleuse, sachant à fond
le travail de la machine. S'adresser à
Henri Schwab, à Colombier.

A la même adresse, on demande plu-
sieurs ouvrières garnisseuses de plateaux.

OBJETS PERDU S OU TROUV ÉS

Perdu, mardi matin , en ville, un billet
de banque de 50 francs. Le rapporter ,
contre bonne récompense, au bureau de
cette feuille. 133

AVIS DIVERS

On désire mettre en pension , dans une
bonne famille de la ville de Neuchâtel ,
une jeune fille de la Suisse allemande ,
qui désirerait avoir des leçons de français
et de musique. Surveillance et soins ma-
ternels exigés.

Adresser les ofires et conditions à
M. Minder , secrétaire de préfecture, à
Langnau (Berne).

SOCIÉTÉ NEUCHATELOISE

D'UTILITÉ PUBLIQUE
Assemblée générale, mercredi

30 janvier 1889, à 8 heures du soir, au
Gymnase (Salle de la Commission).

Ordre du jour :
1. Rapport annuel.
2. Approbation des comptes .
3. Renouvellement du Comité.
4. Propositions individuelles.

Le Comité .

Monsieur J. Raymond, horloger , est
prié de rapporter les chaussures qu'il a
prises à choix.

I

Les Pilules suisses
du pharmacien Rieh. Brandt

employées depuis dix ans par M. M. les Professeurs et
M. M. les Médecins, sont recommandées au publie comme
le remède de famille le meilleur marché, le plus
agréable à prendre, le plus sûr et le plus inoffensif.
Expérimentées par M. 01. les Professeurs Docteurs :

Prof. Dr. Prof. Dr.
R. Virchow, _ 9̂ff!9l§W v# FrerienS>

à Munich, 4z&j 3 Ë z i l y  TU; ~J^ * 
VVurzbourg,

à Laslpstck (t), __PïS__B  ̂
H» âM * Copenhague

T. Nussbaum, \\_M8 tâu*J(%tj *~4 E f̂l Zdekauer,
i Munich, HaaS-—_ r̂j f̂lgj à St. Pétersbourg,

à Amsterdam, âTËS ĵ isIL— , JPyfyQr * Kasan,

Brandt, ^I*ÏëIP  ̂ Forster,
à Klautenbourg, à Birmingham,

Sonyeraines contre tons les troubles des organes dlgestlfe,
contre les maladies du foie, les affections hémor-
rholdales, la constipation et toutes les maladies qui
en dépendent, comme maux de tête, vertiges, difficulté
de respirer, inappétence etC. les Pilules suisses du pharmmoien
B. Brandt sont employées avec prédilection par les Dames à cause de leur
action douce et bienfaisante; elles doivent être préférées à tous 1M mlHlca-
ments similaires, dont l'action est plus rude on plus énergique.

\VG~ Méfiez-vous des contrefaçons. "̂ 8n circule dans le commerce des Pilules suisses contrefaites, dont l'apparence
•tt tout à fait semblable aux véritables. Quand, on achète des Pilules suisses,U faut s'assurer, en enlevant le Prospectus qui entoure la boite , que l'étiquette
porte la marque ci-dessus, une croix blanche sur fond rouge et le nom de
Bien, Brandt. En outre, les Pilules suisses du pharmacien Rich, Brandt,
qui se trouvent dans toutes les bonnes Pharmacies,
ne sont rendues qu'en boites de Frcs. 1.25 ; il n'existe pas do plus petites
boites. — La composition des pilules est indiquée a l'extérieur de chaque boite.

AVIS
à MM. les Propriétaires te vipes

et Vignerons.
Fritz Gavillet, j ardinier, à Salavaux,

ofire à vendre 40,000 poudrettes plant de
Lavaux, fendant roux. Pour renseigne-
ments, s'adresser à F. Perdrisat, horti-
culteur , à Neuchâtel.

PLUS DE MAUX DE DENTS !

calme à l'instant la p lus violente douleur
sans nuire à la dent ni aux gencives. Il
surpasse tous les moyens connus jusqu 'à
présent pr calmer la douleur.80 cle flacon.

Dépôt à Neuchâtel : Pharm. Dardel.

A vendre quatre porcs maigres. S'adr.
Gibraltar 17.

APPARTEMENTS A LOUER

Pour le 24 mars ou St-Jean 1889, un
appartement situé au soleil, six pièces
avec balcon , rue de la Place d'Armes 6.
S'adresser même maison, à M. Ad. Rou-
ter, 2° étage.

A louer 2 ou 3 chambres meublées ou
non , avec part à la cuisine. S'adresser
rue J.-J. Lallemand 7, 1er étage.

Spécialité de Tapisserie
Magasin rue dn Château n° 4.

Mlle Albertine WIDMER a l'avantage
d'annoncer à sa bonne clientèle de la ville
et des environs, que l'assortiment de bro-
deries est au grand complet dans ce mo-
ment , pour la saison d'hiver ; les dessins
sont nouveaux, riches et variés.

Tapis avec fourrure et sans fourrure ,
bandes pour fauteuils et pour chaises,
tabourets, chaises, coussins, chaneelières,
pantoufles , et un magnifi que choix d'ou-
vrages sur étoffes et toiles diverses dont
le détail serait trop long ; laine, soie, ca-
nevas et toutes les fournitures pour cette
branche.

Tous les ouvrages peuvent être ter-
minés sur commande.

Au même magasin, de bonnes laines
pour bas à des prix modiques.

ON DEMANDE A ACHETER

POÊLES ANTIQUES
L. Bonny, poêlier , rue Saint-Maurice

n° 10, achèterait p lusieurs poêles anti-
ques peints.

On demande à acheter d'occasion en-
viron 300 bouteilles. S'adresser Industrie
n° 6, au 1er étage.

3 Feuilleton ne la Feuille ù avis de flencnàtel

Par PIERRE LOTI

n
Ce matin vendredi, encore temps gris,

petite pluie fine comme en Bretagne. Les
vergues sont mises en patenne, les pavil-
lons en berne, et, de demi-heure en demi-
heure, on commence à tirer le canon de
deuil.

Cela rappelle le ciel ordinairement
sombre et tout l'appareil du vendredi
saint dans nos ports français. Cette grande
rade des Pescadores ressemble même à
certains points de nos côtes , avec ses ter-
res assez basses, sans arbres, où des
champs de riz et de maïs dessinent des
carrés verts.

Beaucoup de sampans, montés par des
Chinois plus ou moins occupés de pêche,
circulent sur l'eau calme, rôdent surtout
autour du Rayard, curieux, flairant déjà
notre malheur. Et bientôt , sûrement, la
Chine entière saura la mort de l'homme
qui la faisait trembler.

A neuf heures, de tous les bâtiments

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
pai de traité avec M. Galmann-Lévy, éditeur , à
Pari».

de l'escadre, partent des canots et des
baleinières, menant les commandants et
les états-majors à une messe privée qui
va se dire à bord du Bayard pour le re-
pos de l'amiral. Le temps se maintient,
couvert, morne, et la mer tranquille; les
embarcations accostent doucement, et
bientôt le vaisseau esl tout rempli d'offi-
ciers. Pauvre Bayard! autrefois brillant ,
aujourd'hui défraîchi, éraillé, fati gué par
sa campagne glorieuse; et encombré de
caisses, de ballots, de barriques, pour le
ravitaillement des troupes. Cette foule
qui arrive ne ressemble pas à celle des
deuils vul gaires : on ne voit pas ces figu-
res composées, on n'entend pas ee cou -
rant de conversation à l'oreille, ce bour-
donnement d'indifférence. Parmi tous ces
officiers qui se rencontrent-là, il y a d'an-
ciens camarades qui, depuis longtemps,
ne se sont pas vus, et qui se donnent la
main simplement, sans causer, presque
sans rien se dire. En général , on se tient
immobile sur place, encore dans la stu-
peur que cette mort a jetée.

L'autel de messe est disposé en abord
et il faut se serrer là, dans une sorte de
couloir étroit, sous la carapace do fer qui
concentre une extrême chaleur. Derrière
les officiers viennent so tasser les mate-
lots, sans bruit , consternés eux aussi,
et silencieux ; oà et là, dans cette foule,
quelques têtes chinoises, de prisonniers
ou d'interprètes , rappelant le pays loin-
tain où l'on est.

La messe est dite à voix basse, au mi-
lieu de ce grand silence. Quand elle est

achevée, on fait le tour par derrière l'autel
pour aller (comme au cimetière on salue
la famille) saluer le commandant et le
chef d'état-major. Ils pleurent, ceux-ci.

Il n'y a ni ap parat, ni discours, ni mu-
sique : seulement des gens qui passent,
attérés, ne trouvant rien à dire.

Dans les choses extérieures rien même
qui s'associe à l'idée de la mort. Rien que
deux couronnes de feuillage posées au
pied de la- dunette ; tout ce qu'on a pu
trouver de plus vert dans ce pays nu : un
peu de bambou et de tamarin , puis des
branches prises aux arbres rares des pa-
godes, où sont piquées quel ques petites
pervenches du Cap roses, seules fleurs
de Ma-Kung.

On aurait voulu le voir, lui l'amiral 5
mais il n'a pas été possible de l'exposer.
Dans ce pays la mort est trop immédia-
tement suivie de conséquences sinistres
contre lesquelles il faut se précautionner
à la hâte. Et le corps du chef est en bas,
entre les mains des médecins occupés à
une sombre besogne.

Alors c'est fini , on se sépare; les ca-
nots accostent les uns après les autres
et s'éloignent.

A midi, le Duguay-Trouin quitte la
rade, s'en allant porter la nouvelle à
Hong-Kong, d'où le télégraphe la trans-
mettra à la France.

Trois heures du soir. — Les médecins
ayant achevé leur œuvre, les comman-
dants et les officiers qui sont revenus à
bord du Bayard sont admis à regarder
l'amiral une dernière fois.

Il est dans son salon, enveloppé d un
linceul et étendu à terre, formant uno
longueur blanche sur les tapis rouges. —
Et on entre sur la pointe du pied pour
contempler une minute ce visage très
pâle, très calme, à peine changé ; ce front
large où tant d'idées, tant de projets mer-
veilleusement étudiés, classés, préparés
pour l'avenir, viennent de s'éteindre à
jamais.

Quan d les officiers se retirent, il y a
encore à la porte un groupe d'hommes
qui prient qu'on les laisse entrer; ce sont
tous les maîtres du bord qui veulent le
voir .

Eux passés, il y a encore plus de
monde à cette porte : cette fois ce sont
les matelots qui attendent aussi leur tour
comme une chose due.

Alors il faut faire défiler , dans ce sa-
lon, tout l'équi page du vaisseau, et on
voit se succéder lentement des centaines
de jeunes figures consternées qui saluent,
avec un respect, timide, le grand mort.

Ensuite on le met dans son cercueil de
plomb et de bois de camphre entouré de
fer.

ni
Samedi 13 juin , la mise en chapelle et

les honneurs militaires.
D'abord on avail eu l'idée de porter le

corps de l'amiral à Ma-Kung, dans une
des grandes pagodes, afin qu'il y eût plus
d'espace pour les troupes : on a réfléchi
qu'il était mieux de ne pas le laisser re-
poser, même pour quelques heures, sur

une terre chinoise, m surtout dans un tem-
ple bouddhique ; — et on l'a laissé sur
son vaisseau, qui est une terre française.

A Ma-Kung, un peu avant sept heures
du matin , tout ce qui reste de notre petite
troupe d'occupation est rangée au pied
des forts, face à la mer, les armes prêtes
pour les salves de mousqueterie. Comme
hier, par un temps gris et lourd , des ca-
nots et des baleinières amènent à bord du
Bayard des officiers de l'escadre, qui
sont cette fois en épaulettes et en armes.
Arrivent aussi des officiers d'artillerie,
d'infanterie, des détachements de mate-
lots de tous les bâtiments sur rade, et des
soldats d© tous les corps campés à Ma-
Kung.

Une foule compacte sur le pont du
Bayard , mais toujours du silence. Le cer-
cueil de l'amiral est là par terre, atten-
dant sous un drap noir, à l'entrée de cette
chapelle , où un prêtre va tout à l'heure
l'introduire.

On se serre les uns contre les autres,
dans ces coursives étroites, sous cette op-
pressante carapace en fer. Par ce temps
sombre et accablant, tout ce qu'on tou-
che, boiserie ou ferrure, est chaud, hu-
mide, avec des gouttelettes, comme si la
sueur perlait même sur les choses, et
dans cette buéed'étuve, déjà irrespirable,
on sent l'odeur sinistre des substances
qui servent pour les morts.

La chapelle est de la simplicité la plus
extrême : deux pavillons d'amiral (trico-
lores à trois étoiles blanches) formant
sous la dunette une sorte de tente; deux

PROPOS D'EXIL

! A louer , à Boudry, au centre de la
ville , un logement composé de deux
chambres, cuisine, cave et galetas.

S'adresssea* au citoyen Edouard
Barbier , chez Madame Henriette
L'Ecuyer, à Colombier.

119 A louer de suite, pour un petit
ménage, un joli appartement de 2 pièces,
cuisine et dépendances, au 1er étage,
près du lac. S'adresser au bureau de la
Feuille d'avis. Même adresse, chambre
meublée avec pension; vue du lac.

A .  LOUER
pour Saint-Jean 1889, Evole n° 13, un
logement de six pièces, cuisine et dépen-
dances. S'adresser à l'Etude Jacottet,
avocat.

CHAMBRES A LOUER

§2132 A louer une jol ie chambre non
meublée. S'adresser au bureau de cette
feuille.

A louer, pour le mois de mars, une
chambre meublée, bien située, à un mon-
sieur de bureau. Faubourg du Lac 12,
3° étage.

A louer de suite une vaste chambre
non meublée, au rez-de-chaussée de la
maison n° 8, rue du Pommier. S'adresser
Etude Clerc, rue du Coq d'Inde 10.

Jolie chambre meublée , rue du Seyon
n° 20, 3me étage.

ON DEMANDE A LOUER

On demande à louer un appartement
très propre, pour y installer une pâtis-
serie Adresser les offres poste restante
104 B. C, à la Chaux-de-Fonds.

DEMANDE
Un ménage solvable, sans enfant, dé-

sire louer un logement de 2 à 3 cham-
bres, avec cuisine et dépendances, dans
une maison convenable, exposé au soleil ,
au premier ou au second étage. Prière
de remettre les offres au bureau de la
Feuille d'avis sous initiales A. L. 129.

AVIS
112 On demande à louer un petit

café-restauran t, autant que pos-
sible situé dans l'intérieur de la ville.
S'adresser au bureau de la feuille d'avis
qui indiquera.

118 On ch/erche à louer à Neuchâtel ,
pour février ou mars prochain , une petite
maison de 2, 3 ou 4 pièces, avec un bon
jardin ou un peu de terrain, bien située
au soleil. Le bureau de la feuille indi-
quera.

Une famille habitant hors du canton
et désirant s'établir à Neuchâtel , cherche
pour le 24juin prochain un appartement
de sept chambres et dépendances, à l'A-
venue de la gare ou à proximité. S'adr.
à M. Eugène Colomb, architecte.

OFFRES DE SERVICES

130 On demande une fille sachant bien
cuire, parlant français et connaissant la
tenue d'un ménage soigné. Entrée de
suite. Des références sur la moralité
sont exigées. S'adr. au bureau d'avis.

Une domesti que fidèle et sérieuse,
parlant seulement allemand, cherche
place pour milieu de février comme
femnie de chambre ou pour faire
tout le ménage dans une bonne maison
de maîtres. Certificats sont à disposition.

Renseignements par Ma dame Jakob,
Schœnau, près Berne. (Hc. 303 Y.)

Une jeune fille cherche à se placer
comme cuisinière. S'adr. rue Fleury 8,
1" étage.

DEMANDES DE DOMESTI QUES

M. Perrier, cultivateur à Marin, de-
mande un jeune homme de langue fran-
çaise, âgé de 16 à 18 ans, sachant traire
et capable de s'aider aux travaux de la
campagne.

On demande, pour soigner trois che-
vaux, un charretier pas trop jeune,
connaissant bien les ouvrages de la cam-
pagne. Bonnes recommandations exigées.
Entrée de suite. S'adresser à M. Perrier ,
cultivateur, à Marin.

127 On cherche, dans une famille sans
enfants , une jeune personne comme
femme de chambre et fille de ménage.
Inutile de se présenter sans de bons cer-
tificats. La feuille d'avis indi quera.

Une bonne cuisinière
bien au courant du service et bien re-
commandée, trouverait à se placer à la
pharmacie Golliez, à Morat.

(H. 662 X L )

120 Une jeune fille de bonne conduite ,
initiée aux travaux de la campagne ,
pourrait se placer de suite. S'adresser au
bureau de la feuille qui indiquera.

OFFRES & DEMANDES D'EMPLOI

131 On deman de, pour le 15 février,
un jeune ouvrier boulanger de 18 à 20
ans, bien au courant du métier. S'adr. au
bureau de la feuille.



Patinage au bout du lac
Bateau à vapeur L'HELVÉTIE

JEUDI 31 JANVIER 1889
Si le temps le permet

PROMENADE
AUX

MOLES DE LA THIELLE
Immense étendue de belle glace pour

les amateurs, de la Thielle à la Broyé,
offrant une sécurité complète pour les
patineurs.

A L L E R
Départ de Neuchâtel à 1 h. —
Arrivée à Thielle (Môle) à 1 h. 30

RETOUR
Départ de Thielle à 4 h. 30
Arrivée à Neuchâtel à 5 h. —

Les salons du bateau seront bien
chauffés.

Restauration à bord.

PRIX DBS PLACES :
(Aller et retour)

Premières, 1 fr. 20. — Secondes, 80 cent.
Les enfants jusqu 'à 14 ans, moitié prix.

LE GÉRANT.

"|M"agenkatarrh und damit verbundene
¦*¦"• Neben- und Folgeleiden werden nach
langjâhrig bewâhrter Méthode schnel l
und grilndlich beseitigt. Atteste von

f
ltlcklich Geheilten — selbst 10 und
Ojâhrigen, j eder anderen Kur wider-

standenen Leiden — in gr. Zahl. Man
ûberwinde jegl. Misstrauen und verlange
die Schrift « Magen Darmkatarrh » gegen
Eins. von 30 Cts. von J. -J.F. Popp's
Poliklinik in H e i d e (Holstein).

Je déclare avoir employé avec succès
dans un grand nombre de catarrhes pul-
monaires la Pâte dite de Régnauld
aîné.

Signé :RÉCAMIER,
Membre de l'Académie de médecine,

ancien Professeur à la Faculté de
médecine et au Collège de France,

Salie de Chaat du Nouveau Collège

LUNDI 4 FEVRIER 1889
Portes : 7 '/a heures. — Rideau : 8 h.

Soirée Théâtrale et Littéraire
donnée par la

SOCIÉTÉ THÉÂTRALE
DE NEUCHATEL

Programme :
Première partie

LE SOUS-PRÉFET
Comédie en un acte

par ALBIN VALABRÈGUE.

UN VILAIN MONSIEUR
Vaudeville en un acte

p' DECOURCELLE et TH. BARRIÈRE.

Seconde partie

La flernîère tare i'Aniré Ctaier
Monologue dramatique

par Louis TOG-NETTI.

LE DOSSIER DE ROSAFOL
Comédie-vaudeville en un acte

par LABICHE et DELACOUR.

PRIX DES PLACES : 60 Centimes

On peut se procurer des billets chez :
Mu" Stucker, Au Petit Paris, rue de
l'Hôpital, M. Ch. Petitpierre, débit de
poudres, M. Chiffelle, coiffeur, Ecluse,
M11* Marthe, cabinet de lecture, Terreaux,
auprès des membres de la Société et le
soir de la représentation à l'entrée de la
Salle.

Société des Sous-OBiciers
KEVCBATEL

MERCREDI 30 JANVIER
à 8 '/, h. du soir, au local STRAUSS

Jeu de la. .sjue>i*r©
par

M. Eug. LARDY, 1" lieuten. d'artill.

Café Français
MERCREDI et .JEUDI

30 et 31 janvier 1889

€€> ït€Mf
donné par

M. CUSSA.C et
Mm' CUSSAC, couple comique.
M. PA.SCALI, ténor et pianiste.
M""" PASCAXI, chanteuse de genre.

ENTRÉE LIBRE

rangées de marins armés, deux rangées
de flambeaux, et c'est tout. On a môme
voilé avec de l'étamine cette devise de
Bayard, inscrite à l'arrière du vaisseau
au milieu de dorures, et qui aurait bien
pu être la sienne : < Sans reproche, sans
pour. >

Un des monstres en ébène (dépouilles
de pagode) qui décorent le couronnement
de cette dunette se trouve par hasard
juste au-dessus du cercueil, en haut du
sanctuaire improvisé, assis comme un
gros chien noir. Il a l'air de rire en se
moquan t, avec cette intensité d'expres -
sion méchante qui est le mystère inimi-
table de l'art chinois. On aurait peut-être
dû songer à le voiler, lui plutôt, bien qu'il
représente d'une manière symboliqu e
assez saisissante la Chine à ces funé-
railles.

La cérémonie religieuse est courte et
se fait à voix basse. De minute en minute
on entend, plus ou moins dans lo lointain ,
des salves de mousqueterie venues de
l'escadre ou des forts de Ma-Kung ; elles
partent de différents côtés avec un bruit
sec de chose qui se déchire.

Dans les intervalles de silence , il y a
un tout peti t oiseau qui chante obstiné-
ment, accroché à une drisse de pavillon.
Les timonien s'excusent de sa présence :
il est là depuis hier , et on a beau le chas-
ser, secouer cette drisse, il revient tou-
jours.

Tout près des assistants, les canons
du Bayard commencent à grands coups
sourds le salut final, et ensuite l'amiral

Lespés, qui a pris hier le commandement
de l'escadre , vient dire, en quelques
mots, adieu à notre cher mort.

Il le fait avec un tel tremblement de
douleur et un si visible besoin de pleurer,
qu'en l'entendant les larmes viennent.
Ceux qui se raidissent à grand effort pour
garder une figure impassible s'amollis-
sent et pleurent...

Et maintenant, après cet adieu, il n'y
a plus que le défilé militaire, et c'est ab-
solument terminé; on se retire, on se dis-
perse dans les canots ; les vergues sont
redressées et les pavillons rehissés par-
tout. Les choses rentrent dans l'ordre;
reprennent leur physionomie habituelle,
le soleil aussi se met à reparaître. C'est
la fin du deuil , presque le commence-
ment de l'oubli...

Je n'avais encore jamais vu des mate-
lots pleurer sous les armes, — et ils pleu-
raient silencieusement, tous ceux du pi-
quet d'honneur.

Elle était bien modeste, cette petite
chapelle; bien modeste aussi ce petit
drap noir ; et, quand le corps de cet ami-
ral reviendra en France, on déploiera,
c'est certain, une pompe infiniment plus
brillante qu'ici, dans cette baie d'exil.

Mais qu'est-ce qu'on pourra lui faire,
qu'est-ce qu'on pourra inventer pour lui
qui soit plus beau et plus rare que ces
larmes.

rvs.

Wm de SIIIITM
POUR DAMES

donné par

MIIe DE THILO
docteur en médecine

au Collège des Terreaux
JEUDI 31 janvier, à 4 heures.

H- CONFÉRENCE : Les organes du
corps et leurs f onctions.

On peut s'inscrire encore pour tout le
cours chez. M. Roulet, inspecteur. Cartes
d'entrée pour une séance isolée à 2 francs ,
chez le même.

Deux jeunes filles qui désireraient ap-
prendre l'allemand et la couture, ou fré-
quenter les écoles, trouveraient bon ac-
cueil chez une maîtresse - tailleuse à
Hottingen (Zurich). Prix de pension
45 fr. par mois. Pour renseignements,
s'adr. à Ad Hauser à Vaumarcus.

Dans une très bonne famille bourgeoise
habitant un des plus beaux quartiers de
Berne, on recevrait en pension un jeune
homme qui fréquenterait les écoles de la
ville ; il serait traité comme enfant de la
famille. H. 320 Y.

Prière de s'informer chez J. Widmer,
Banque fédérale, Berne.

PAROISSE CATHOLIQUE
DE NEUCHA TEL

Assemblée générale des paroissiens
électeurs le dimanche 10 février, à 11
heures du matin, dans le bâtiment des
Ecoles.

Ordre du jour :
1) Approbation des comptes de l'an-

née 1888.
2) Nomination des membres du Comité

et de la commission des Ecoles pour une
nouvelle période de 3 ans.

3) Communications et rapports divers.
Le Comité.

On voudrait placer, pour le printemps
prochain, une fille hors de l'école, qui
a suivi les quatre classes d'une école de
district du canton d'Argovie, à Neuchâtel
ou aux environs, avec occasion d'ap-
prendre le français à fond, soit dans un
pensionnat, soit dans une honorable fa-
mille. On accepterait aussi une fille en
échange. Adresser le prix de pension ou
prospectus à Mme M. Mùller, Gasthof
zum Glas, Baden (Argovie).

Madame veuve M ALAN, de Neu-
châtel, remercie les nombreux amis
qui ont bien voulu lui donner une
marque de sympathie dans la dou-
loureuse circonstance de la mort de
son bien-aimé mari, et assister au
convoi funèbre.

LA RECAPITULATION |
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O. HOSÉ, BANQUE * COMMISSION , GENÈVE. I

Café de l'Hôtel du FAUCON

Mercredi 30 et Jeudi 31 janvier
dès 8 heures

C O N C E R T
par la troupe française

F1 R É J XJ S

SOCIÉTÉ DD POIDS PUBLIC
DE COLOMBIER

Les actionnaires sont informés que
l'assemblée générale du 23 janvier cou-
rant a voté pour l'exercice 1888 un divi-
dende de 5 fr. par action.

En outre, la Commune ayant décidé le
rachat du solde des actions, ces dernières
devront être remises d'ici au 31 janvier
au soussigné qui en remboursera le mon-
tant, dividende compris, en 55 fr.

Le Secrétaire-Caissier,
Jean GRELLET .

Empf ehl ung.
Unterzeichnete empfehlen hiermit den

geehrten Gesellschaften und Bekannten
zur gefâlligen Benutzung ihre im ersten
Stock des Restaurant gelegenen , bestens
eingerichteten Râumlichkeiten zur Ab-
haltung von gesellschaftlichen Abend-
unterhaltungen, geschlossenen Krânz-
chen, Banquets, Essen bei Gelegenheiten ,
kleineren Hochzeiten , etc.

Gute Kuche, réelle Weine, freundliche
Bediennung.

Gutes Piano zur Yerfilgung.
Sehôner Spaziergang, 15 Minuten von

der Stadt.
Gibraltar . Familie Ochaner.

ïïîIP ipiinp fill p active' 
(iui désire ap_

UJ1C JCUli O 11110 prendre la langue al-
lemande, trouverait vern Pâques bon
accueil dans une famille à Aarau.

Adresser les offres sous chiffres
H. 257 Q. à MM. Haasenstein et Vogler ,
Bâle.

L HËLVÉTI 4
Compagnie d'assurances

contre l'incendie
se charge de toute sorte d'assu-
rances contre l'incendie à des
primes fixes et très modiques.

Pour tous les renseignements
possibles, s'adresser à

MM. MARTI & CAMENZIND
rue Purry 8, à NEUCHATEL

et aux agents. :
â Ê̂ÊkWaWÊaWkWKa K̂kW»lkmWaWt% Ê̂ M̂

Salle circulaire dn Gymnase
DE NEUCHATEL

«Jeudi 31 janvier et
Vendredi 1er février

à 5 heures du soir

DEUX CONFÉRENCES
ALPESTRES

par ALFRED CÉRËSOLE

AU MONT-BLANC
Jeudi 31 janvier : A Chamonix (le Mont-

Blanc et ses vainqueurs).
Vendredi 1er février : Légendes et vieil-

les coutumes, à Zermatt et à Cha-
monix.

Carte d'abonnement et programme
pour deux séances : 3 fr. — Carte pour
une seule séance : 55 fr . — Carte pour
étudiants et pensionnats, 2 fr. 50.

Ou peut se procurer des cartes aux
librairies Attiuger, Delachaux & Niestlé,
Berthoud , chez le concierge du Gymnase
et au magasin de musique Sandoz-
Lehmann.

SIPHONS
Les personnes qui ont des siphons

sans emploi sont instamment priées de
les rapporter à la pharmacie Bourgeois.

pOOOOOOOOOOOOCOOQ
Q Salle circulaire du Gymnase g
o ?
Q AUJOURD'HUI fi
D Mercredi 30 janvier , à 5 h. O

§ Dernière séance littéraire |
O DONNÉE PAR O

g M. ALPHONSE SCHELER g
0 et M"° HÉLÈNE SCHELER 0Q g
Q Poème dramatique. — Poésies. — Q
Q Nombreux monologues comiques Q
Q nouveaux. Q

§ LA NUIT DE MAI g
O Dialogue d'ALFRED DE MUSSET O
0 La Mus erM^ Scheler. 0
2 Le Poète : M. Scheler. 9

0 
Entrée : 2 fr. Pour les étudiants , 2

la jeunesse des écoles et les pen- v

0 
sionnats : 1 fr. 50. Cartes chez M. 2
Borel , concierge, et à l'entrée. j*

OOOOOQOOOQOOOOOOO

Etat-Civil de Cortaillod
N OVEMBRE ET DéCEMBRE 1888

Mariage.
Edgar Darbre, des Geneveys-sur-Cof-

frane, et Frédérique-Louise Paux, "Vau-
doise : les deux domiciliés à Cortaillod.

Naissances.
17 novembre. Emilie-Louise, à Constant-

Edouard Borel, de Neuchâtel, et à Adèle
née Noverraz.

22. Mort-né, à Charles-Afred Niklaus,
Bernois.

23. Louisa, à César Huguenin-Dumittan
du Locle, et à Léa-Albertine née Henry.

24. Rose - Philippine, à Jules - Léopold
Capt, "Vaudois, et à "Victorine née Cornu.

3 décembre. Elisa - Bertha, à Henri-
Arnold Barbier, de Boudry, et à Elisa-
Bertha née Marendaz.

5. Louis-Alfred, à Alfred Baumgartner,
Bernois, et à Elisabeth née Làderach.

9. Charles - Albert, à Charles - Albert
"Verdan , de Neuchâtel, et à Laure-Louise-
Elise née Neuhaus.

10. Flora-Lina-Marie, à Edouard Au-
berson, Vaudois, et à Marie-Mélanie née
Pochon.

Décès.
4 novembre. Henri - François Besson ,

73 ans, 10 mois, 28 jours, époux de Fran-
çoise née Vouga, Vaudois.

13. Louis, 1 mois, 26 jours , fils de Henri-
Edouard JSschlimann, Bernois, et de Eli-
sabeth née Muhlemann.

14.|Sophie née Choux, 84 ans, 6 mois,
19 jours, veuve de Jean Rieser, Argo-
vienne.

GMécembre. Christ Hoffer, 71 ans, 11
mois, 25 jours, veuf de Marie-Rose née
Progin, Bernois.

Franco

Paris, 29 janvier.
On dément aujourd 'hui que M. Flo -

quet doive déposer un projet de répres-
sion des menées boulangistes ou de dis-
solution de la Chambre.

Il déposera seulement aujourd'hui le
projet de rétablissement du scrutin d'ar-
rondissement et il exp li quera jeudi la po-
litique générale du cabinet.

Selon le Matin , M. Boulanger a déclaré
hier qu 'il irait mercredi à la Chambre et
qu 'il y proposerait de nouveau la disso-
lution.

* *
La ques 'ion du Panama. — Les délé-

gués des comités de province des action-
naires de Panama ont tenu le 25 janvier
une réunion préparatoire à Paris.

M. le comte Dilhan présidait. A ses
côtés se trouvait M. Charles de Lesseps.
Les délégués font tour à tour la lecture
des vœux exprimés par les divers comi-
tés. La p lupart des comités sont d'ac-
cord pour demander dans quelle période
de temps et avec quelle somme on pourra
achever ce canal.

Ils se divisent sur la question de sa-
voir si les actionnaires doivent faire ap-
pel au concours d'une Société de crédit
ou bien voler de leurs seules ailes.

Bien d'autres propositions ont été émi-
ses parmi lesquelles l'adjonction au co-
mité d'administration d'un comité de sur-
veillance où la province serai t représen-
tée, la réduction du chiffre des lots, la
diminution des traitements, etc.

M. Charles de Lesseps a répondu qu'à
son avis , il ne faut point repousser le
concours des groupes financiers, s'ils
viennent. Il les désire même. Quant à la
situation du canal, il fait les plus grandes
réserves, en disant qu'on ne pourra avoir
un aperçu sérieux et réellement établi
sur des bases solides, que lorsque la
commission, chargée de cet examen sur
les lieux aura fait son rapport.

Il ne peut donc que donner l'avis des
ingénieurs qui évaluent à 400 millions la
somme à dépenser, et à trois ans le
temps nécessaire pour finir le canal.

M. Charles de Lesseps a discuté ensuite
avee les assistants divers points des sta-
tuts de la nouvelle société proposée par
M. Ferdinand de Lesseps.

Finalement, l'assemblée décide de vo-
ter le lendemain la dissolution de l'an-
cienne Société et la constitution de la
nouvelle société, selon le programme ex-
posé par M. de Lesseps.

L'assemblée des actionnaires du Pa-
nama a eu lieu lo lendemain. Environ
huit mille porteurs de titres étaient pré-
sents. Le nombre des actions déposées
étant inférieur à trois cent mille, moitié
du nombre des actions émises , l'assem-
blée n'a pas pu valablement délibérer ,
Mais, sur la demande de M. de Lesseps.
elle a émis un voeu unanime pour la dis-
solution et la liquidation de la Société
ancienne et la formation d'une nouvelle
Société sous la direction de M. Brunet ,
ancien ministre.

L'assemblée, très agitée, s'est séparée
aux cris de : « Vive de Lesseps >.

Allemagne

ALSACE -LORRAINE . — La Post , j ournal
allemand qui parait à Strasbourg, estime
qu'en présence des nombreuses plaintes
auxquelles donne lieu la formalité du
passeport il serait temps d'apporter quel-
ques tempéraments dans l'exécution des
prescriptions relatives à cette formalité -

NOUVELLES POUllQUES



La feuille strasbourgeoise fait une singu-
lière proposition. Elle désire que les
commissaires chargés de la surveillance
de la frontière aient les pouvoirs néces-
saires pour autoriser , dans des cas parti-
culièrement importants et urgents, les
voyageurs non munis de passeports à
entrer dans le territoire de l'Alsace-Lor-
raine et à y séjourner pendant très peu
de jours. Parmi ces cas exceptionnels ,
on comprendrait les visites à faire à des
mourants, les décès, la comparution de-
vant les tribunaux , etc. La permission
de franchir la frontière serait accordée
par le commissaire sur le simple vu de
télégrammes ou de lettres prouvant que
le voyageur désire se rendre en Alsace-
Lorraine pour un des cas exceptionnel s
spécifiés d'avance. Le voyageur s'enga-
gerait à ne rester que trois ou quatre
jours et à repasser la frontière , lors de
son départ , sur le point où il l'avait fran-
chie lors de son arrivée. Le voyageur
fournirait au gouvernement allemand un
cautionnement qui ne serait restitué que
si le voyageur remplit toutes les condi-
tions fixées d'avance.

— Le Journal de la Saar croit pou-
voir annoncer, d'après des renseigne-
ments absolument dignes de foi , que
l'empereur d'Allemagne a renoncé à vi-
siter cette année l'Alsace-Lorraine. La
Post de Strasbourg reproduit ce rensei-
gnement.

Italie

Le parlement s'est réuni lund i .
Le discours royal prononcé à l'ouver-

ture de la session a exposé les projets
qui seront présentés. Il justifie les dépen-
ses militaires en disant qu 'une paix qui
n'est pas gardée par les armes est une
paix trompeuse. Le gouvernement trahi-
rait le pay s s'il ne continuait pas à con-
sacrer tous ses soins empressés à l'ar-
mée et à la marine.

Le discours constate l'intimité des
liens entre l'Allemagne et l'Italie , dé-
montrée par la visite de l'empereur
Guillaume. Il ajoute que ces liens sont le
gage de cette paix, dont non seulement
l'Italie, mais tous les Etats, ont le vif dé-
sir, parce qu'elle est nécessaire au bien-
être des nations et au progrès de la civi-
lisation. Il termine en affirmant que la
paix sera maintenue par l'Italie.

CRESSIER . — Il est certain que le com-
mencement d'incendie d'avant-hier soir ,
comme les sinistres dont Cressier a été
le théâtre ces derniers temps , est dû à la
malveillance. On a mis le feu à une écu-
rie à porcs appartenant à l'hôtel de la
Couronne, en versant du pétrole sur un
tas de foin. L'alarme a été donnée immé-
diatement et grâce à de prompts secours,
l'on a pu se rendre maître du feu en peu
de temps.

La population est très inquiète, malgré
les rondes qui se font chaque nuit. L'on
réclame une enquête sérieuse et rap ide
sur l'origine de ces incendies répétés.

CHRONIQUE NEUCHATELOISE

I N F O R M A T I O N S

a*% Ce son-, à 8 heures, au Collège la-
tin, assemblée générale de la Société neu-
châteloise d'utilité publique.

s\ A 5 heures , troisième et dernière
séance Scheler. Le programme en est des
plus intéressants et nous apprenons que
M. et M'" Scheler en augmenteront encore
l'intérêt en ajoutant des monologues très
comiques et une poésie charmante.

Paris, 29 janvier.
Le conseil des ministres tenu ce matin

a décidé de profiter de l'interpellation de
M. de Jouvencel jeudi pour donner à la

Chambre toutes les exp lications et pour
déposer immédiatement le projet rétablis-
sant le scrutin d'arrondissement.

Les informations des cercles parle-
mentaires font croire que la question de
la dissolution de la Chambre reste subor-
donnée aux circonstances et qu 'il ne sera
pas donné suite au projet de répression
des menées plébiscitaires, lequel a été
accueilli défavorablement dans les cer-
cles parlementaires.

Paris, 29 janvier.
La Chambre discute des projets locaux,

Aucun incident. La prochaine séance
aura lieu jeudi.

On assure que le gouvernement, tout
en renonçant au projet de répression des
menées plébiscitaires, recherche les
moyens de modifier la loi sur la presse
en ce qui concerne l'affichage, le colpor-
tage et le mode de juridiction.

Le roi d'Annam est mort à Hué, le 27
janvier.

Paris, 29 janvier.
L'extrême gauche s'est prononcée pour

le retour au scrutin d'arrondissement. De
nombreux membres du groupe sont par-
tisans des élections à bref délai et d'un
changement de ministère.

Le groupe de l'Union des gauches
voudrait qu 'une interpellation précédât
jeudi le dépôt du proje t de loi sur le
scrutin d'arrondissement.

La gauche radicale s est prononcée à
l'unanimité pour le maintien du cabinet
actuel.

Les bureaux des groupes républicains
du Sénat, ont décidé d'élaborer un plan
de conduite qu'ils soumettront à l'appro-
bation de chaque groupe de gauche.

DERNIERES NOUVELLES

CHRONIQUE OE L'ÉTRANGER

— L'empereur vient de donner l'ordre
de dispenser tous les hommes de l'armée
prussienne de toute corvée, de tout ser-
vice non absolument indispensable pen-
dant les heures consacrées aux offices
divins, afin que les troup iers puissent
assister à ces offices. Les punitions les
plus sévères devront être infligées aux
chefs qui n'exécuteraient pas ces instruc-
tions.

— La librairie Cotta, de Stuttgart , la
plus considérable de l'Allemagne, qui a
perdu son chef il y a quel ques mois,
vient d'être acquise par les éditeurs
Krœner , également établis à Stutgart.

Commerce de vins. — Etudiant la ques-
tion de voir s'il n'y aurait pas lieu d'éla-
borer une loi fédérale sur le commerce
des vins, pour remédier plus efficacement
aux nombreuses falsilications , le départe-
ment fédéral du commerce et de l'indus-
trie adresse une circulaire aux gouverne-
ments cantonaux, les priant d'indiquer
le nombre des établissements pour la
fabrication du vin artificiel qui existent
dans les cantons, la quantité, le prix et
la provenance des produits servant à
cette fabrication.

Statistique des chemins de fer  suisses.
— La longueur des chemins de fer cons-
truits était à fin 1887 de 2,909 kilomè-
tres, dont 450 kilomètres à double voie ;
le capital de fondation s'élevait à 1,044
millions 944,853 fr., dont 902,785,050 fr.
ont été affectés à la construction ; le
nombre des machines est de 650, celui
des wagons à voyageurs de 1854, et des
wagons à marchandises de 9143.

Le nombre des voyageurs de première
classe a été de 446,921, celui des voya-
geurs de 2" classe de 4,603,406, et vingt

millions 712,495 voyageurs ont utilisé la
3" classe.

Il a été transporté 101,755 tonnes de
bagages; 8,096,558 tonnes de marchan-
dises diverses, et 1,505,056 animaux.

Les fonds de renouvellement des voies
se montent à 17,990,284 fr. ; ceux des
réserves à 7,370,479 fr. ; divers fonds as-
cendent à 3,076,118 francs, soit au total
28,436,881 fr. , en augmentation de 1 mil-
lion 322,045 fr. sur l'année précédente.

BERN E. — A Berne, le collège de la
Nydeck a élu député au Grand Conseil
en scrutin de ballotage, en remplacement
de M. Otto de Buren , le major Probst,
radical , par 518 voix contre 500 données
au major de Wattenwyl.

ZURICH . — L'assemblée de commune
de la ville de Zurich a voté à une très
grosse majorité la subvention de 2 millions
au chemin de fer de la rive droite.

Elle a voté par 260 voix contre 130 la
gratuité du matériel scolaire dans les
écoles primaires , contrairement à !a pro-
position du Conseil communal de ne pas
entrer en matière.

VAUD . — Dans sa séance extraordi -
naire du 24 janvier , la municipalité
d'Orbe a décidé à l'unanimité de ses
membres une prise d'actions de 100,000
francs à l'entreprise d'un tramway reliant
Orbe à Chavornay et éclairage électrique
à la ville.

GENèVE . — M. Antoine Carteret , con-
seiller d'Etat de Genève, député au Con-
seil national, chef honoraire du parti
radical genevois, dont nous avons annoncé
la mort hier, est né à Genève en 1813.
Sa famille est originaire de Bourgogne ;
elle s'est réfugiée à Genève après la ré-
vocation de l'Edit de Nantes.

Antoine Carteret a fait ses études à
Genève, où il a passé toute sa jeunesse.
Il commença à jouer un rôle politique
vers 1840. En 1847, il présidait le pre-
mier Grand Conseil. En 1864, Carteret
combat le gouvernement indépendant
sorti vainqueur aux élections du 22 août ,
en se plaçant sur le terrain confessionnel.
Rompant avec la politique de James
Fazy, il donna la guerre comme mot
d'ordre au parti radical. Le 18 décembre
1870, il est élu au Conseil d'Etat et ne le
quitte p lus dès lors.

Au Conseil d'Etat, Antoine Carteret
prit d'emblée la direction du département
de l'instruction publi que et des cultes. Il
fit voter la loi de 1872 et donna à tout
ce qui touche l'école primaire un grand
développement , construisant en tous
lieux , pour les classes primaires surtout ,
de sp lendides bâtiments. Tout récem-
ment, son œuvre entière a été remise en
question et remaniée par la loi de 1887,
élaborée sous l'insp iration de M. Gavard
et que Carteret a combattue de toutes ses
forces. Carteret fut vaincu. Réélu au
Conseil d'Etat , il n'accepta qu 'à contre-
cœur les conditions de ses adversaires et
sa relégation au département de l'inté-
rieur.

Dès lors, M. Carteret n'a plus joué
qu'un rôle effacé et les chefs radicaux
d'aujourd'hui ne supportaient plus qu'avec
impatience le joue du vieux tribun.

NOUVELLES SUISSES

Conférence de M. Secrétan.
Au début de la conférence, M. Félix

Bovet au nom des Bellettriens neuchâte-
lois, a présenté à M. Secrétan avec un
bouquet aux couleurs vertes et rouges,
les hommages de la Société de Belles Let-
tres de Neuchâtel dont le professeur de
Lausanne est honoraire.

L 'Utopie de M. Charles Secrétan est le
rêve d'un esprit généreux , désirant un
état social tel, que toutes les grandes

questions qui agitent maintenant l'huma-
nité se trouvent résolues Pour arriver à
ce résultat il se sert de moyens déjà pré-
conisés par certains grands économistes
et industriels , tels que : travail coopératif ,
partici pation au bénéfice, etc., mais sur-
tout , abolition du luxe , car on aura enfin
compris que le luxe, loin de faire aller le
commerce, immobilise des capitaux et
accapare des intelligences d'ouvriers qui
trouveraient ailleurs un emp loi plus utile.

Un jour qu 'il s'était endormi sous un
poirier sauvage, la Société future lui est
apparue dans les conditions qu 'il désire
pour elle.

Un maréchal ferrant, très ferré sur
l'organisation sociale, lui expliqua les
modifications survenues dans le monde
régénéré : la juste proportion , adoptée
par tous les humains sans exception ,
entre le travail manuel et le travail intel-
lectuel , l'un reposant de l'autre, et cette
répartition équitable développant harmo-
niquoment toutes les facultés de leur
corps et de leur esprit ; plus d'oisifs, ce
qui fait que la somme d'heures de travail
pour chacun serait la moitié de ee qu'elle
est aujourd hui ; plus de luxe, il tombe-
rait de lui-même quand il n'y aurait plus
personne pour admirer ; plus de cabarets
où les ouvriers boivent une partie du gain
de la semaine, on ne boirait du vin qu 'aux
repas. De sorte que les grands crus, étant
beaucoup moins demandés, baisseraient
de prix et deviendraient à la portée de
tous. Le bras et l'idée seraient unis con-
fraternellement , car si le bras a besoin
de l'idée, l'idée a aussi besoin du bras.

La société future aurait conservé la
propriété mobilière, chacun jouirait du
fruit de son travail et de son épargne.
Chacun serait propriétaire , libre par con-
séquent. Le sol nationalisé , racheté aisé-
ment par l'État , vu les hypothèques qui
grèvent la plupart des domaines, serait
affermé à des associations agricoles, révi-
sées tous les 10 ans.

Plus d'armées en permanence depuis
qu'on s'était aperçu que les soldats étaient
plus prêts à fraterniser qu 'à s'entretuer ,
donc économie.

Et quel rôle est assigné à la femme
dans cette future société ?... Le dormeur
s'éveille à ee moment et la réponse se
trouverait ajournée si l'on ne connaissait
déjà l'op inion de M. Secrétan sur la
femme, op inion qu 'il a éloquemment ex-
primée dans sa brochure : Le droit de la
femme.

Un simple compte-rendu ne peut don-
ner une idée du caractère substantiel et
suggestif de cette conférence, ouvrant à
l'esprit mille horizons nouveaux , et semée
de traits spirituels qui ont été fort ap-
préciés.

Une ovation a été faite au vénéré pro-
fesseur , à l'entrée et à la sortie, et chacun
a emporté la meilleure impression de
cette Utopie où la finesse de l'observation
et les réflexions humoristiques s'alliaient
à la profondeur de la pensée et à l'élo-
quence de l'expression.

Concours de parties détachées de la
montre. — Dans le but de favoriser le
développement et le progrès dans la
fabrication de la bonne horlogerie et de
ses parties similaires, la Classe d'Indus-
trie et de Commerce de la Société des
Arts, à Genève, sur la proposition de sa
Section d'horlogerie , ouvre les concours
suivants :

PREMIER CONCOURS

Taillages des roues d'échappement
acier ou métal.

Taillages de roues et pignons emp loyés
dans le méoatiiâme du remontoir.

Taillages en tous genres, tels qu étoiles,
cœurs, excentriques, limaçons, pièces
pour chronographes, pour répétitions,
etc., etc.

Dentures et arrondis de roues de rouage.
Frappes et découpages en tous genres

(sauf les ponts et p latines).
Contournages de pièces acier.
Aciers finis, tels que plaques, contre-

pivots, ponts d'ancre, etc., etc.
Les concurrents pourront se présenter

avec des collections ou seulement avec
des pièces d'un même genre.

SECOND CONCOURS

Leviers de boîtes (secrets), ainsi que
des modèles nouveaux ayant pour but
d'empêcher la casse, de faciliter la mise
en place, de supprimer les vis, etc., etc.
La bienfacture sera prise en considération.

Sont admises à prendre part au pre-
mier concours toutes les personnes habi-
tant la Suisse et les contrées limitrop hes ;
au second concours seulement celles ha-
bitant le canton de Genève.

Les ouvrages destinés aux concours
devront être déposés à l'Athénée (Ge-
nève) avant le 15 mars 1889, délai de
rigueur qui ne pourra être dépassé en
aucun cas.

Les récompenses décernées par la
Classe consisteront en di p lômes, qui
pourront être accompagnés de médailles
d'argent ou de bronze en cas de mérite.

En outre, la Classe d'Industrie et de
Commerce met une somme de 150 francs
à la disposition de la Section d'horlogeri e,
pour être distribuée, si elle le juge néces-
saire, en une ou plusieurs parts, à titre
d'encouragement aux concurrents.

Pour tous renseignements, on peut
s'adresser à M. F. Balavoine, président
de la Section d'horlogerie, rue Farel, 12,
Genève.

N. B. — On peut se procurer des
exemplaires du programme en s'adres-
sant au concierge de l'Athénée , à Genève.

On nous écrit :
« Tous les efforts qui sont faits pour

procurer à notre jeunesse des distractions
agréables, honnêtes et saines , méritenl
d'être signalés, et votre journal n'a jamais
manqué de les mentionner , quand l'occa-
sion s'en est présentée.

« A ce titre, il me paraît juste de ren-
dre hommage à l'intelligente sollicitude
avec laquelle la direction des bateaux à
vapeur a organisé des courses aux môles
de la Thielle, pour faciliter aux patineurs
l'accès de la glace magnifi que que leur
offre en ce moment la rive orientale de
nntro lac

« Ces vastes étendues, désertes pen-
dant la belle saison, étaient peuplées
dimanche d'une foule animée et joyeuse,
que l 'Helvêtie y avait transportée. Jeunes
et vieux , — car on voyait là tous les
âges, — n'avaient eu d'autre peine, pour
y prendre leurs ébats, que de boucler
leurs patins... et ceux des gentes demoi-
selles qui les accompagnaient.

« Le service du bateau était excellent
et, ce qui vaut mieux encore pour la
tranquillité des pères et des mères de
famille qui confient leurs enfants à la
couche de glace, — dont la solidité au
bout du lac est à toute épreuve, — le
retour s'est effectué à l'heure et à la mi-
nute indiquées par le programme, sans
que le directeur de la course se soit laissé
influencer par les supp lications, bien na-
turelles du reste, des jeunes gens qui
auraient voulu prolonger le p laisir, au
risque d'inquiéter peut-être leurs parents
et leurs amis qui les attendaient sur le
quai de Neuchâtel. »

« Un vieux patineur. »

Jeudi dernier a eu lieu devant un au-
ditoire nombreux et sympathique , la
la première conférence du cours de Sa-
maritain pour dames, donné par M"0 de
Thilo , Dr. -méd . de Lausanne. Ces confé-
rences ont pour but d'enseigner à faire
les pansements, prêter les premiers se-
cours en cas d'accident, soigner les ma-
lades, ete. Les premières leçons traiteront
du corps humain , de ses organes et leurs
fonctions, l'hygiène du corps, des mai-
sons, des vêtements et de la nourriture.

Les conférences (dix en tout) auront
lieu tous les jeu dis de 4 à 6 heures, au
Collège des Terreaux. On pourra égale-
ment suivre des leçons isolées. La liste
des sujets est déposée chez M. l'inspec-
teur Roulet où on peut s'inscrire.

(Communiqué.)

Hier matin, un jeune homme de 26
ans, bernois d'origine, en passage à Neu-
châtel , est tombé des rochers des Saars
et s'est fait des blessures assez graves,
qui ont nécessité son admission d'urgence
à l'Hôpital Pourtalès.

CHRONIQUE LOCALE

Monsieur et Madame Tell Calame, leurs
enfants Marie, Hélène et Edouard , et les
familles Jeanneret, Sandoz, Borel et Jacot
ont la douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de leur
chère fille, sœur et nièce,

Mademoiselle ANTOINETTE CALAME,
que Dieu a retirée à Lui, le 28 janvier,
après une longue maladie, à l'âge de
26 ans.

L'enterrement, auquel ils sont priés
d'assister, aura lieu jeudi 31 courant, à
1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Terreaux n° 1.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.

Madame Bertha Villinger-Carrel et ses
trois enfants, Monsieur et Madame Fritz
Villinger el ses enfants, Monsieur et Ma-
dame Stock-Villinger , Monsieur et Madame
Thomas Villinger, ainsi que les familles
Carrel et Huguelet, à Diesse, ont la dou-
leur de faire part à leurs amis et connais-
sances de la grande perte qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Monsieur HENRI VILLINGER,
leur bien-aimé époux, père, frère , beau-
fils , beau-frère et oncle, que Dieu a rap-
pelé à Lui, ce matin à 5 heures, après une
longue et pénible maladie, dans sa
SS1" année.

Neuchâtel, le 28 janvier 1889.
J'ai patiemment attendu

l'Eternel , et il s'est tourné
vers moi, et il a ouï mon cri.

Ps. XL, v. 2.
L'enterrement aura lieu mercredi le

30 janvier, à 1 heure de l'après-midi.
Domicile mortuaire : rue de l'Hôpital 22.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.
On ne reçoit pas.

Messieurs les membres du Cercle
des Travailleurs sont informés du
décès de

Monsieur HENRI VILLINGER,
et priés d'assister à son convoi funèbre,
qui aura lieu mercredi 30 courant, à
1 heure après midi.

Domicile mortuaire : rue de l'Hôpital 22.
LE COMITÉ.

L0TËRIË-T0MB0L4
DK LA

FANFARE ITALIENNE
Le Comité avise les généreux dona-

teurs et le public en général , de la ville
et des environs , que l'ouverture de l'ex-
position de la dite loterie commencera
jeudi 31 courant, dès 2 heures après midi
à 4 '/i heures, et les jours suivants de
9 '/a beures du matin à 11 '/» h. et de
2 à 4 '/a b. du soir. Le tirage aura lieu,
sauf avis contraire , lundi 4 février. Les
personnes désirant faire encore quel ques
dons sont priées de les envoyer au
local de l'exposition , rue du Concert , à
côté du magasin du Printemps, où quel-
ques billets de la dite loterie sont encore
disponibles.

Le Comité.


